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Avant-propos commun à tous les NF DTU 


Un NF DTU constitue un cahier des clauses techniques types applicables contractuellement à des marchés 
de travaux de bâtiment. 

Le marché de travaux doit, en fonction des particularités de chaque projet, définir dans ses documents 
particuliers, l'ensemble des dispositions nécessaires qui ne sont pas définies dans les NF DTU ou celles que 
les contractants estiment pertinent d'inclure en complément ou en dérogation de ce qui est spécifié dans les 
NF DTU. 

En particulier, Iles NF DTU ne sont généralement pas en mesure de proposer des dispositions techniques 
pour la réalisation de travaux sur des bâtiments construits avec des techniques anciennes. L'établissement 
des clauses techniques pour les marchés de ce type relève d'une réflexion des acteurs responsables de la 
conception et de l'exécution des ouvrages, basée, lorsque cela s'avère pertinent, sur le contenu des NF 
DTU, mais aussi sur l'ensemble des connaissances acquises par la pratique de ces techniques anciennes. 
Les NF DTU se réfèrent, pour la réalisation des travaux, à des produits ou procédés de construction, dont 
l'aptitude à satisfaire aux dispositions techniques des NF DTU est reconnue par l'expérience. 

Lorsque le présent document se réfère à cet effet à un Avis Technique ou à un Document Technique 
d'Application, ou à une certification de produit, le titulaire du marché pourra proposer au maître d'ouvrage 
des produits qui bénéficient de modes de preuve en vigueur dans d'autres Etats Membres de l'Espace 
économique européen, qu'il estime équivalents et qui sont attestés par des organismes accrédités par des 
organismes signataires des accords dits « E. A », ou à défaut fournissant la preuve de leur conformité à la 
norme NF EN 45011. Le titulaire du marché devra alors apporter au maître d'ouvrage les éléments de 
preuve qui sont nécessaires à l'appréciation de l'équivalence. 

L'acceptation par le maître d'ouvrage d'une telle équivalence est définie par le Cahier des Clauses Spéciales 
du présent NF DTU. 
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Avant-propos particulier 


Le présent NF DTU relatif à l'exécution et à la mise en oeuvre des peintures intumescentes sur structures 
métalliques est constitué des trois parties suivantes : 


e NF DTU 59.5 Partie 1-1 Cahier des clauses techniques types (CCT) 
e NF DTU 59.5 Partie 1-2 Critères généraux de choix des matériaux (CGM) 
e NF DTU 59.5 Partie 2 Cahier des clauses administratives spéciales types (CCS) 
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Introduction 


Les peintures intumescentes sont des produits de protection incendie destinés à répondre à des exigences 
réglementaires ou contractuelles de résistance au feu. Elles fonctionnent par expansion et doivent donc 
obligatoirement disposer de l'espace nécessaire au voisinage de l'élément protégé. Elles sont intégrées dans 
un système comprenant généralement une couche primaire et éventuellement une peinture de finition. 


Les systèmes de peintures intumescentes sur supports métalliques décrits dans le présent document 
participent à : 

e la protection incendie d'une structure (ou d'un équipement), 

e la protection anticorrosion (par primaire anticorrosion, ou galvanisation, ou métallisation), 


e l'aspect esthétique. 


La fonction première d'une peinture intumescente est la protection incendie et non la décoration. La nature 
pâteuse du produit implique une finition d'aspect poché où les défauts issus des traces d'outils ne peuvent 
être qu'apparents. L'épaisseur requise parfois importante peut être source de défauts esthétiques 
incontournables. 


NOTE 
Les caractéristiques des peintures intumescentes précisées dans les fiches techniques des fabricants 


sont définies pour répondre plus particulièrement à la fonction de protection incendie. Leurs 
caractéristiques vis-à-vis des autres fonctions doivent être précisées. 





Les performances de la fonction de protection incendie sont attestées par les documents de référence du 
fournisseur qui précisent : 


e la nature et la préparation des supports, 
e les couches primaires et la peinture de finition selon le système prescrit, 
e le type (X, Y, Z1 ou Z2) de la peinture intumescente, 
e la gamme d'épaisseurs couverte. 
Les épaisseurs de peintures intumescentes à appliquer sont définies : 
e en fonction des exigences réglementaires applicables aux bâtiments concernés, 
e à partir des résultats obtenus par application des méthodes de calcul applicables en France, 
e aux moyens des documents de référence. 
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1 Domaine d'application 


Le présent document propose des clauses types de spécifications de mise en oeuvre pour les travaux 
d'exécution des peintures intumescentes sur les éléments à caractère structural, quelle que soit leur forme, 
des structures en acier ou en fonte exposées ou non aux intempéries, dans les ouvrages de bâtiment ou de 


génie civil. 
Ce NF DTU s'applique au domaine de la construction neuve comme à celui de la rénovation. 
Ce NF DTU ne s'applique pas à la protection incendie : 
e des tôles d'acier utilisées comme coffrage de planchers collaborant ou non, 
e des tôles d'acier lisses ou non utilisées comme platelage, 
e des tôles d'acier utilisées en couverture ou bardage, 
Le présent document est applicable dans toutes les zones climatiques ou naturelles françaises. 


NOTE 
Le domaine d'application couvre ainsi, pour les DOM, les départements de la Guadeloupe, de la 





Martinique, de la Guyane, de la Réunion et de Mayotte. 
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2 Références normatives 


Les documents de référence suivants sont indispensables pour l'application du présent document. Pour les 
références datées, seule l'édition citée s'applique. Pour les références non datées, la dernière édition du 
document de référence s'applique (y compris les éventuels amendements). 

NF EN 1994-1-2, 

Eurocode 4 : Calcul des structures mixtes acier-béton — Partie 1-2 : Règles générales — Calcul du 
comportement au feu (indice de classement P 22-412-1),. 

NF EN 13381-8, 

Méthodes d'essai pour déterminer la contribution à la résistance au feu des éléments de construction — 
Partie 8 : Protection réactive appliquée aux éléments en acier (indice de classement : P 92-140-8). 

NF EN ISO 2808, 

Peintures et vernis — détermination de l'épaisseur du feuil (indice de classement : T 30-120). 

NF EN ISO 8501-1, | 

Préparation des subjectiles d'acier avant application de peintures et de produits assimilés — Évaluation 
visuelle de la propreté d'un subjectile — Partie 1 : Degrés de rouille et degrés de préparation des subjectiles 
d'acier non recouverts et des subjectiles d'acier après décapage sur toute la surface des revêtements 
précédents (indice de classement : T 35-501-1). 

NF EN ISO 8503-1, 

Préparation des subjectiles d'acier avant application de peintures et de produits assimilés — Caractéristiques 
de rugosité des subjectiles d'acier décapés — Partie 1 : Spécifications et définitions des comparateurs viso- 
tactiles ISO pour caractériser les surfaces décapées par projection d'abrasif (indice de classement : T 35- 
503-1). 

NF EN ISO 8503-2, 

Préparation des subjectiles d'acier avant application de peintures et de produits assimilés — Caractéristiques 
de rugosité des subjectiles d'acier décapés — Partie 2 : méthode de classification d'un profil de surface en 
acier décapée par projection d'abrasif — Utilisation des comparateurs viso-tactiles (indice de classement : T 
35-503-2). 

NF EN ISO 13788, 

Performance hygrothermique des composants et parois de bâtiments — Température superficielle intérieure 
permettant d'éviter l'humidité superficielle critique et la condensation dans la masse — Méthodes de calcul 
(indice de classement : P 50-766). 

NF DTU 59.5 P1-2, 

Travaux de bâtiment — Exécution des peintures intumescentes sur structures métalliques — Partie 1-2 : 
Critères généraux de choix des matériaux (CGM) (indice de classement : P 22-204-1-2). 

NF DTU 59.5 P2, 

Travaux de bâtiment — Exécution des peintures intumescentes sur structures métalliques — Partie 2 : 
Cahier des clauses administratives spéciales types (CCS) (indice de classement : P 22-204-2). 

NF T 35-520, 

Peintures et vernis — Préparation de surface d'acier déjà revêtue — Décapage à l'eau sous pression. 

ETAG 18 partie 1, 

European Technical Approval for fire stopping and fire sealing products — Part 1 — General. 

ETAG 18 partie 2, 

Guideline for European Technical Approval of fire protective products, reactive coating for fire protection of 
steel elements. 
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3 Termes et définitions 

Pour les besoins du présent document, les termes et définitions suivants s'appliquent : 

8.1 couche primaire 

couche de peinture de protection anticorrosion et/ou d'accrochage destinée à une application de peinture 
intumescente sur un support préalablement préparé. 

3.2 documents de référence 


rapport de classement, procès-verbal de caractérisation, document d'accompagnement au certificat de 
conformité du marquage CE (voir ETAG 18 parties 1 et 2) ou avis de chantier selon l'arrêté de résistance au 
feu du Ministère de l'Intérieur 


NOTE 


Dans la suite du texte, le terme « documents de référence >» signifie documents de référence du 
système intumescent. 





8.8 entrepreneur 

personne ou organisation réalisant la mise en oeuvre du système intumescent 

3.4 épaisseur nominale 

épaisseur du feuil sec spécifiée 

3.5 épaisseur maximale 

plus importante épaisseur acceptable du feuil sec au-dessus de laquelle les performances de la peinture ou 
du système de peinture peuvent être altérées 

3.6 peinture de finition 

peinture pouvant être appliquée sur la peinture intumescente afin de la protéger des conditions 
environnementales ou de lui donner une coloration 

3.7 peinture intumescente 

peinture qui gonfle sous l'effet d'un échauffement et forme une couche isolante destinée à protéger l'élément 
de structure revêtu 

3.8 système de peinture intumescente de type X 

produit destiné à toutes expositions : intérieur, semi exposé, exposé aux intempéries 


NOTE 


Semi exposé (extérieur sous abri) comprend les températures négatives, mais pas l'exposition à la 
pluie et aux UV. 





3.9 système de peinture intumescente de type Y 

produit destiné à une exposition intérieure ou semi exposée (extérieur sous abri) 

3.10 système de peinture intumescente de type Z1 

produits destinés à une exposition intérieure (excluant des températures négatives) avec forte hygrométrie 
correspondant à « ambiance intérieure humide » selon la classe 5 de la NF EN ISO 1378 

3.11 système de peinture intumescente de type Z2 

produit destiné à une exposition intérieure hors gel et dans des conditions d'hygrométrie autres que celle 
définie en type Z1 

3.12 résistance au feu 

aptitude à résister à l'attaque thermique d'un incendie sans perte de stabilité structurelle 

3.13 stabilité au feu 

qualité d'un élément porteur de construction à assurer sa fonction pendant une certaine durée malgré l'action 
de l'incendie 

3.14 système intumescent 

système constitué d'une peinture intumescente généralement appliquée sur une couche primaire et 
éventuellement recouverte d'une peinture de finition. Les produits constituant le système sont définis dans 
les documents de référence du système concerné 
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4 Matériaux 
Les matériaux sont choisis parmi ceux répondant aux prescriptions de la NF DTU 59.5 Partie 1-2 (CGM). 
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5 Prescriptions relatives à l'exécution 


5.1 Généralités 


Les indications données dans les documents de référence complètent les prescriptions des articles du 
présent NF DTU. 


L'entrepreneur doit s'assurer : 

e de la date de validité des documents de référence concernés, 

e de l'adéquation du système intumescent choisi au domaine d'emploi requis. 
Les documents de référence du produit précisent : 

e la nature du support et sa préparation, 

e la composition du système, 

e |a dénomination de la couche primaire, 

e |a dénomination de la peinture intumescente, 

e |a dénomination de la peinture de finition, 


e l'épaisseur de peinture intumescente à déposer sur chaque élément de structure en fonction de son 
facteur de massiveté, de sa température critique et de la durée de stabilité au feu requise, 

e |e domaine de validité pour l'utilisation du système intumescent. 

Les points singuliers ci-dessous nécessitent une étude spécifique ou un avis de chantier : 

e jonction de la peinture intumescente avec d'autres produits de protection rapportés (flocage, 
panneaux...) ; pour les systèmes intumescents en phase aqueuse, la jonction s'effectue par 
recouvrement du produit de protection passive contre l'incendie par la peinture intumescente ; 

e parties inaccessibles au traitement (poutres supports de bac acier....). 


Lorsque des éléments métalliques à protéger par peinture intumescente ont une ou plusieurs de leurs faces 
en contact direct avec des éléments de l'enveloppe ou de plancher du bâtiment, les zones en contact direct 
n'ont pas à être protégées. 


NOTE 
À la date de rédaction du présent document, il n'existe pas de référentiel concernant les éléments 


particuliers tels que ceux utilisés pour l'enveloppe (façades et couverture) du bâtiment. Aussi, si un 
élément de ce type doit être recouvert d'une peinture intumescente, il doit faire l'objet d'une évaluation 
spécifique de résistance au feu. 





Dans le cas de poutres supportant des dalles de plancher utilisant des plaques nervurées ou ondulées en 
acier, la face en contact avec les plaques peut être considérée protégée si au moins 85 % de sa surface sont 
directement en contact avec la plaque nervurée ou ondulée et si la dalle présente le même degré de 
résistance au feu (voir NF EN 1994-1-2 (EN 1994-1-2:2006+AC:2008, clause 4.1 (16)). 


5.2 Principe de détermination de l'épaisseur de peinture intumescente à appliquer 


À défaut d'indications contraires dans les documents du marché, l'épaisseur à appliquer est à déterminer par 
l'entrepreneur en fonction : 


e du degré de stabilité au feu requis, 


e des caractéristiques des éléments de structure à protéger : facteur de massivité, forme du profilé et 
température critique (forfaitaire ou calculée), 


e des performances de la peinture intumescente. 


NOTE 1 
Dans certains cas, l'épaisseur peut être définie par une étude d'ingénierie de comportement au feu. 


NOTE 2 
À défaut d'une étude spécifique, les assemblages sont protégés avec la même épaisseur que les 


éléments de structure avoisinants. 


NOTE 3 


Les documents particuliers du marché précisent les limites entre les études réalisées par le maitre 
d'oeuvre lors de l'avant-projet ou de projet détaillé, et les études à réaliser par l'entrepreneur. 
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5.3 Mise en oeuvre du système 


Les produits peuvent être appliqués à la brosse, au rouleau ou au pistolet en fonction des informations 
précisées dans les fiches techniques du (ou des) produit(s) utilisé(s). 


NOTE 


L'aspect final varie en fonction du mode d'application employé et de l'épaisseur appliquée. 





L'entrepreneur met enoeuvre le système dans les conditions d'exécution précisées : 
e dans les documents de référence, 
e selon les prescriptions des fiches techniques du (ou des) produit(s). 


5.3.1 Conditions générales 
Les travaux doivent être exécutés en respectant les conditions suivantes : 


e les produits appliqués sont ceux figurant dans les documents de référence, 

e les produits doivent être utilisés avant leur Date Limite d'Utilisation Optimum (DLUO), 

e la température minimum du support doit être + 5 °C et dans tous les cas + 3 °C au-dessus du point de 
rosée pendant l'application et le séchage, 

e_l'hygrométrie relative ne doit pas excéder 80 %, 

e l'application et le séchage des produits doivent avoir lieu à l'abri des intempéries et ces conditions 
doivent être maintenues sans interruption jusqu'au séchage de la couche finale, 


Pour assurer sa fonction, le système intumescent ne doit pas subir de dégradations susceptibles de 
l'endommager. 


5.3.2 Préparation du support dans le cas de travaux neufs 
La préparation de surface est indiquée dans les documents de référence ; elle dépend de la nature du 
support à traiter et du système de peinture employé. 

NOTE 

La préparation de surface est un élément déterminant du bon comportement du système lors d'un 


incendie. 





5.3.2.1 Acier brut 


La préparation de surface doit être réalisée par décapage par projection d'abrasifs au degré de soin Sa 2 1⁄2 
selon NF EN ISO 8501-1. La rugosité du support à obtenir, doit être « moyen G » selon NF EN ISO 8503-1 
et NF EN ISO 8503-2. 


5.3.2.2 Acier recouvert d'une couche primaire 


La couche primaire réceptionnée par l'entrepreneur doit être l'une des couches primaires testées ou faisant 
partie de l'une des familles testées figurant dans les documents de référence. L'état de surface doit être 
contrôlé, et il doit être exempt de toutes défectuosités. 


5.3.2.3 Acier galvanisé 


La préparation de surface doit être réalisée avec ou sans dérochage chimique ou mécanique selon les 
documents de référence. 


5.3.2.4 Acier métallisé 


La métallisation d'une épaisseur minimum de 120y doit être réalisée au moyen de zinc pur ou d'un alliage 
zinc aluminium (aluminium 15 % maximum). 


Le primaire bouche-pores d'accrochage mentionné dans les documents de référence doit être appliqué sur 
l'acier métallisé dans l'atelier du métalliseur. 


5.3.3 Préparation du support sur ouvrages existants 


Le support doit être totalement décapé quelle que soit sa nature et quelle que soit la nature des peintures ou 
protections existantes. Dans le cas d'une justification spécifique au chantier concerné et au système choisi, 
une préparation de surface différente peut être envisagée. 


Sur fonte ou acier peint, le décapage doit être réalisé au moyen d'un des procédés suivants : 
e décapage par projection d'abrasif, 
e décapage par voie chimique, 
e décapage par projection d'eau sous UHP (Ultra Haute Pression 1 500 bars). 
Pour le décapage par projection d'abrasif et par voie chimique, le degré de soin à obtenir doit être Sa 2 2 
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selon NF EN ISO 8501-1 avec une rugosité « moyen G > selon NF EN ISO 8503-1 et NF EN ISO 8503-2. 

Le degré de soins à obtenir dans le cas d'un décapage UHP est le degré DHP4 selon NF T 35-520. 

Les deux derniers traitements peuvent si nécessaire être complétés par une projection d'abrasif afin d'obtenir 
le degré de soins Sa 2 ‘2 selon NF EN ISO 8501-1 avec une rugosité « moyen G » selon NF EN ISO 8503-1 
et NF EN ISO 8503-2. 


Sur acier galvanisé, après nettoyage des diverses pollutions, il convient d'éliminer l'oxydation du zinc et 
l'oxydation ferrique avec obtention, dans les zones mises à nu, du degré de soin Sa 2 1⁄2 selon NF EN ISO 
8501-1 avec une rugosité « moyen G » selon NF EN ISO 8503-1 et NF EN ISO 8503-2. 


5.3.4 Application 
Avant toute application, l'entrepreneur doit s'assurer de la compatibilité du support avec le système de 
protection. 
Dans le cas d'un acier revêtu d'une couche primaire mise en oeuvre préalablement par un tiers, 
l'entrepreneur doit obtenir auprès du tiers : 

e la fiche d'autocontrôle de la préparation de surface, 

e la fiche technique du produit appliqué, 


e les relevés d'épaisseur de la couche primaire appliquée. 
Les produits appliqués doivent être ceux mentionnés dans les documents de référence du système. 


La mise en oeuvre des produits doit être effectuée selon les prescriptions des paragraphes 5.3.4.1 , 5.3.42 
et 5.3.4.3 , ci-après. 


5.3.4.1 Couche primaire 

La couche primaire est appliquée en atelier ou sur chantier selon le cas et cette application doit être 
effectuée rapidement avant toute formation d'oxydation même superficielle. Cette couche primaire doit être 
celle du système ou être compatible selon les conditions mentionnées dans les documents de référence. 
Selon les caractéristiques du primaire utilisé et conformément à sa fiche technique, son application peut être 
exécutée à la brosse, au rouleau ou au pistolet. L'épaisseur du feuil sec ne doit pas dépasser 150p. 


5.3.4.2 Peinture intumescente 

L'application doit être exécutée conformément à la fiche technique du produit à la brosse, au rouleau ou au 
pistolet avec le nombre de couches nécessaires afin d'obtenir l'épaisseur requise. Pour l'atteindre, des 
mesures d'épaisseur intermédiaires permettent de s'en assurer (voir paragraphe 6 Contrôles). L'épaisseur 
minimum à appliquer sur chaque élément de structure est définie selon le paragraphe 5.2 . La valeur 
maximum appliquée ne doit pas dépasser de plus de 10 % l'épaisseur maximum testée spécifiée dans les 
documents de référence. 


5.3.4.3 Peinture de finition 

Dans le cas où le système comporte une peinture de finition, son épaisseur et le nombre de couches sont 
définies dans les documents de référence. 

Dans le cas de l'application d'une peinture de finition hors système, l'entrepreneur doit vérifier la compatibilité 
avec le système. 


Après vérification de l'épaisseur de peinture intumescente déposée et application d'un complément de celle- 
ci si nécessaire, l'application de la peinture de finition doit être exécutée conformément à la fiche technique 
du produit à la brosse, au rouleau ou au pistolet en une ou deux couches selon la prescription des 
documents de référence. 


5.3.5 Structures extérieures ou en contact avec des conditions d'humidité particulière 
Seuls les produits de type X peuvent être utilisés pour la protection d'ossatures soumises aux intempéries. 


Seuls les produits de type X ou Ÿ peuvent être utilisés pour la protection d'ossatures semi-exposées 
(extérieur sous abri). 


Seuls les produits de type X ou Ÿ ou Zi peuvent être utilisés pour la protection d'ossatures intérieures avec 
forte humidité et température positive. 
Un système de peinture destiné à l'intérieur peut rester exposé à des conditions extérieures pendant la durée 
du chantier, sous réserve que l'une des conditions suivantes soit respectée : 
e des précautions particulières sont prises pour protéger le revêtement des intempéries selon les 
instructions du fabricant, 


e le revêtement doit être adapté à une exposition extérieure (type X). 


NOTE 1 
Les types X, Y ou Z sont définis par l'ETAG 18-2 selon la NF EN ISO 13788 et testés selon NF EN 


13381-8. 
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NOTE 2 


Les produits qui satisfont aux exigences requises pour le type X satisfont aux autres types. Les 
produits qui satisfont aux exigences requises au type Y satisfont aux types Z1 et 22. Les produits qui 
satisfont aux exigences requises pour le type Z1 satisfont au type 22. 





5.3.6 Retouches 


Dans le cas de dégradations qui altèrent la fonction de protection incendie du système, la réparation doit 
consister à reconstituer le système intumescent à épaisseur identique sur tout ou partie de la face du profilé 
concerné selon les exigences esthétiques. 


Toute retouche doit être suivie d'un contrôle d'épaisseur réalisé par l'entreprise. 


5.3.6.1 Retouches avant application de la peinture de finition éventuelle 


Il convient de procéder à la remise à l'épaisseur de la peinture intumescente suivant la procédure définie 
selon le paragraphe 5.3.4.2 . 


5.3.6.2 Retouches après application de la peinture de finition 


Dans le cas où l'épaisseur de peinture intumescente est insuffisante ou dégradée, il est indispensable 
d'éliminer la peinture de finition par tout moyen mécanique approprié avant d'appliquer le complément 
d'épaisseur de peinture intumescente nécessaire. Le décapage chimique est interdit. L'entrepreneur doit 
procéder ensuite à la réfection de la peinture de finition. 
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6 Contrôles 


6.1 Contrôles d'épaisseur 


Les contrôles d'épaisseur de la peinture intumescente doivent être réalisés jusqu'à l'obtention de l'épaisseur 
requise dans l'étude technique. Ces contrôles sont effectués par l'entreprise avant application de la couche 
de finition éventuelle. 

L'épaisseur mesurée de la peinture intumescente doit être au minimum celle définie au moyen des 
documents de référence. L'épaisseur moyenne mesurée ne doit pas dépasser de plus de 10 % l'épaisseur 
maximum spécifiée dans les documents de référence. 

En cas de dépassement, une mesure supplémentaire est à réaliser à proximité immédiate dans un rayon de 
50 mm. Si la nouvelle valeur mesurée est conforme, la valeur précédemment obtenue est annulée. En cas 
de non-conformité vérifiée, la face du profil est à reprendre. 

Dans tous les cas, l'épaisseur de l'éventuelle couche primaire doit être déduite de l'épaisseur mesurée. 


6.1.1 Procédures 


6.1.1.1 Méthodes de mesures 


L'épaisseur sèche du revêtement appliquée sur le subjectile d'acier préparé est mesurée selon la méthode 
non destructive par flux magnétique utilisable sur acier rugueux décrite dans la NF EN ISO 2808 et l'ETAG 
18-2. 


6.1.1.2 Plan de contrôle 

Le plan de contrôle définit le nombre de sections de mesures à prévoir dans une aire de contrôle et pour tous 
les types de profilés traités. Si la structure n'a pas été divisée en plusieurs aires de contrôle individuelles, 
l'ensemble de la structure est considéré comme l'aire de contrôle pour la mesure de l'épaisseur du feuil sec. 
Le plan de contrôle doit être établi par l'entreprise et transmis au maître d'ouvrage ou à son représentant. 

On entend par aire de contrôle une portion géométrique représentative d'une famille d'éléments à traiter ou 
d'une zone homogène (par exemple poteaux, poutres, niveau dans un bâtiment, zone de cantonnement). 

On entend par section de mesure un tronçon d'un mètre linéaire d'un type de profilé, dans laquelle les 
contrôles d'épaisseur doivent être effectués suivant la procédure (nombre et emplacement) ci-dessous. 
Après un contrôle visuel permettant de s'assurer de l'absence d'anomalie flagrante d'épaisseur, la 
détermination du nombre des sections de mesure est faite d'après le Tableau 1 suivant : 


Surface ou longueur de l’élément de structure Nombre de sections de mesure 
Inférieure à 5 m° ou longueur inférieure à 2 m 


Inférieure à 10 m? ou longueur inférieure à 4 m 
Inférieure à 40 m? ou longueur inférieure à 10 m 
Par 20 m? supplémentaires ou par longueur de 10 m supplémentaires 





Tableau 1 Détermination du nombre de sections de mesure 
dans une aire de contrôle 


6.1.1.3 Points et nombre de mesures par section de mesures 


Lors de l'opération de contrôle, l'opérateur doit vérifier visuellement par ailleurs qu'aucune zone ne présente 
d'insuffisance manifeste d'épaisseur y compris hors des sections de mesure. 


Les points de mesure sont à prendre en pleine tôle et non sur les arêtes ou la tranche des profilés (voir 
Figures 1 , 2 et 3 ci-après) et le long d'un mètre linéaire de chaque type dans le cas de profilés métalliques. 


6.1.1.3.1 Profils enl-T-H-L-U 
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Légende 


> points de mesure : 
— Ame : 2 mesures par face par mètre linéaire 
— Extérieur des ailes : 2 mesures par face par section de mesure d’un mètre linéaire 
— Intérieur des ailes : 2 mesures par face par section de mesure d’un mètre linéaire 


Figure 1 Profils en | — T —H—L-U 


6.1.1.3.2 Profils carrés ou rectangulaires 


> < 
« 
Légende 
D points de mesure : 
— 2 mesures par face par mètre linéaire 
Figure 2 Profils carrés ou rectangulaires 
6.1.1.8.3 Profils circulaires 
à 
> < 
x Fr 


Légende 


D points de mesure : 
— 8 mesures par mètre linéaire 


Figure 3 Profils circulaires 
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Pour l'ensemble des profilés dont la surface développée dépasse 2 m°/mètre linéaire, le nombre de points de 
mesure par profil doit être doublé sur les faces de plus grandes dimensions. 


6.2 Critères limites d'acceptation et de refus 
Il convient de définir au préalable les aires de contrôle en accord avec l'entreprise et le donneur d'ordre. Pour 
l'acceptation d'une aire de contrôle, les critères suivants doivent être remplis : 
a. Toutes les épaisseurs individuelles du feuil sec mesurées doivent être égales ou supérieures à la valeur 
de l'épaisseur nominale du feuil sec spécifiée. 
b. Pour chaque zone (voir Annexe A ), l'épaisseur moyenne mesurée ne doit pas dépasser de plus de 10 
% l'épaisseur maximum spécifiée dans les documents de référence. 
Les critères définis ci-dessus incluent toutes les incertitudes de mesure (par exemple celles liées à 
l'exactitude de l'instrument), à condition que les critères de la présente norme aient été respectés. 
Si les critères d'acceptation ci-dessus ne sont pas remplis, l'aire de contrôle doit être rejetée et l'ensemble 
des éléments de cette aire doit faire l'objet d'un nouveau contrôle. 
En cas d'épaisseur insuffisante, l'entrepreneur doit compléter les épaisseurs jusqu'à obtenir l'épaisseur 
spécifiée. 
En cas d'épaisseur excédentaire à l'épaisseur maximum testée majorée de 10 %, l'entrepreneur doit 
supprimer l'épaisseur excédentaire par tout moyen mécanique approprié après durcissement du produit. 
Le décapage chimique est interdit. 
Un contrôle des éléments rectifiés de l'aire concernée doit être effectué après les corrections précédentes. 
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7 Conditions de mise en service 
Préalablement à la mise en service de l'ouvrage, les conditions sont les suivantes : 


e remise de l'attestation de mise en oeuvre du système intumescent au maître d'ouvrage ou son 
représentant, 


e remise des documents de référence, 
e signature du procès-verbal de réception de travaux par l'ensemble des parties concernées. 
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Annexe A (normative) Fiche de contrôles des épaisseurs de peinture 
intumescente 
Cette annexe est une précision apportée à l'Article 6 du présent document. 


A.1 Mesure de l'épaisseur du revêtement en un point 


Après durcissement de la peinture intumescente, la mesure de l'épaisseur doit être réalisée par tout moyen 
non destructif par flux magnétique utilisable sur acier rugueux décrite dans la NF EN ISO 2808 et l'ETAG 18- 
2; 


L'appareil doit permettre : 


e de mesurer les épaisseurs supérieures à l'épaisseur maximum testée figurant sur les documents de 
référence du produit contrôlé, 


e d'enregistrer les épaisseurs mesurées et d'effectuer une moyenne. 


A.2 Calibration du matériel de contrôle 


L'appareil de mesure doit être calibré avant toute série de mesure (pour chaque épaisseur différente) en 
respectant les instructions du fabricant. 


Les calles d'interposition utilisées pour contrôler l'épaisseur d'un revêtement insuffisamment dur doivent être 
étalonnées tous les ans par le fabricant du matériel. 


A.3 Épaisseurs mesurées pour la peinture intumescente 
Il convient de définir au préalable les aires de contrôle en accord avec l'entreprise et le donneur d'ordre. 
Les ouvrages sont divisés en zones d'égales épaisseurs requises de revêtement. 


Une zone est constituée de l'ensemble des profilés d'une aire de contrôle, sur lesquels la même épaisseur 
nominale doit être appliquée. 


Pour l'acceptation d'une aire de contrôle, les critères suivants doivent être remplis : 


a. Toutes les épaisseurs individuelles mesurées e ; du feuil sec doivent être égales ou supérieures à la 
valeur de l'épaisseur nominale du feuil sec spécifiée e : 
Pour chaque point de mesure, e ; doit être supérieure ou égale à e nominale. 


b. L'épaisseur moyenne e , ne doit pas dépasser de plus de 10 % l'épaisseur maximum spécifiée dans les 
documents de référence : 


Pour chaque zone, la moyenne e ,, des épaisseurs mesurées e ;est calculée par la formule : 


Em 


x 


OÙ : 
e e est l'épaisseur individuelle mesurée du feuil sec pour chaque point de mesure ; 
e e,,est le nombre total des mesures effectuées dans une zone. 


Pour chaque zone doit être inférieure ou égale à 110 % de l'épaisseur maximale testée figurant dans les 
documents de référence. 
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Annexe B (informative) Conditions d'usage et d'entretien 


L'entretien consiste à veiller au bon état du système intumescent par un contrôle visuel et à reconstituer à 


l'identique tout ou partie du revêtement sur l'élément de structure en cas de dégradation (voir paragraphe 
5.3.6 ) 


Pour les éléments exposés aux intempéries, il convient d'effectuer ce contrôle tous les deux ans et de refaire 
en cas de besoin des applications ponctuelles dans les zones dégradées conformément au paragraphe 6.2. 


Imprimé par VINCI CONSTRUCTION FRANCE le 26/12/2013 
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